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FOUILLES ARCHEOLOGIQUES Ä ABU RAWASH (EGYPTE): RAPPORT PRELIMINAIRE
DE LA CAMPAGNE 1996

Par Michel Valloggia

OBJECTIFS DE LA CAMPAGNE

Cette deuxieme campagne, menee par l'lnstitut Frangais

d'Archeologie Onentale au Caire et l'Unite d'Egyptologie de

l'Universite de Geneve, fut consacree ä la poursuite des tra-

vaux entrepns l'an dernier1 Ces investigations se sont

concentrees sur la face septentnonale de la pyramide et

dans l'aire nord-est des installations cultuelles (fig 1) 11

n'en demeure pas moms que la fouille des infrastructures
de la pyramide demeurait pnontaire, en raison de l'impor-
tance du volume de leurs deblais qui devront etre evacues

lorsque debutera la recherche de localisation du temple
funeraire septentnonal Cet effort s'est concretement manifeste

par l'emploi temporaire de gros engms de genie civil,
notamment un bulldozer pour l'execution d'amenagements

generaux et une grue Grove de 75 tonnes pour la depose
des blocs de la descendene et du puits funeraire

TRAVAUX DE SURFACE EXECUTES AUTOUR DE LA

PYRAMIDE. LEVES TOPOGRAPHIQUES

En vue d'un procham survey de la ceramique du site, un
leve des structures de surface, au nord et ä l'ouest de la

pyramide, a permis d'implanter sur le plan general les

restes du mur de l'enceinte exteneure du complexe (fig 1)

L'angle nord-ouest de ce dispositif et ses ahgnements,

respectivement conserves sur des distances de 45,00 et

30,00 m, permettront de circonscnre la zone de recherche
du temple haut

SECTEUR ORIENTAL DE LA PYRAMIDE

Le releve des installations du secteur oriental, effectue l'an
dernier, mvite aujourd'hui ä distinguer deux zones, dont
les hens demeurent mdetermines (fig 1) L'aire centrale,

qui reunit des murs de bnque crue, quelques magonnenes
de pierre, un dallage et l'empreinte naviforme d'une barque
solaire, constitue un ensemble date par le matenel statuaire
de l'epoque de Radjedef Le second espace, qui s'etend vers
l'est et le nord, a pour sa part montre la presence de structures

appareillees en magonnenes de calcaire et en bnque
crue Le plan general de ce dispositif rappelle schematique-
ment le trace d'un chiffre 9, de 66,00 x 30,50 m de cöte La

construction septentnonale epouse la forme d'un edifice

quadrangulaire, d'environ 33,70/30,50 x 32,70/32,00 m,

perce de deux portes amenagees dans les murs nord et sud

L'mteneur de cette construction revele de plus une organisation

orthogonale de murs massifs et de parpamgs en

bnque crue. Son prolongement mendional, mterrompu par
une chapelle et la cavite de la barque, offre 1'image d'un

tissu d'habitats groupes, bätis en bnques et adosses aux

magonnenes de pierre

Ces deux zones construites, identifiees comme «temple
oriental» par V Maragioglio et C Rinaldi2, paraissent tou-
tefois eloignees des programmes architecturaux mis en

oeuvre durant la lVe dynastie De surcroit, le melange des

appareillages de calcaire et de bnque crue dans des structures

communes ne plaide guere en faveur d'une reelle

homogeneite de l'ensemble Ces observations appelaient
l'execution d'un sondage est-ouest, pratique entre le pare-
ment ouest de la construction quadrangulaire en calcaire et

la base onentale de la pyramide, pour tenter d'identifier
l'existence d'une liaison eventuelle Or, excepte les traces
de deux demolitions successives - vraisemblablement

contemporaines de l'epoque romame - aucun mdice n'est

venu valider cette hypothese

En revanche, l'alignement septentrional de cet edifice
quadrangulaire se prolonge vers l'ouest, sous forme d'un mur
d'enceinte mteneur, devant la face nord de la pyramide
Cette muraille est, elle-meme, interrompue par une porte
monumentale (de 4,40 m de vide de passage), dont la cra-
paudine onentale en calcaire fut retrouvee in situ Cette

ouverture, dont le montant ouest est aligne sur l'arete de

base onentale de la pyramide, appartenait sans doute ä

l'amenagement initial du site 11 en va de meme des deux

pieces, adossees au parement mteneur de l'enceinte, dega-

gees cette saison L'abondante ceramique recueilhe dans ce

secteur ne laisse pas non plus de surprendre par sa position
dans le terrain la stratigraphie s'est trouvee bouleversee par
plusieurs decapages successifs, qui ont melange couches et

tessons des diverses penodes d'occupation Au Stade actuel
des travaux, ll apparait loisible d'imagmer que certames
structures ont ete remployees, voire incorporees dans des

dispositifs posteneurs ä l'Ancien Empire Dans le volume
des tessons recoltes, la part importante de ceramiques,
echelonnees entre le Ier siecle avant J -C et le 11IC siecle de

notre ere, semble bien designer une installation permanente

sur le site
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Exemples de vases miniatures (1996)

Deux indices pourraient expliquer une telle presence ä cet

endroit Dune part, l'eperon d'Abu Rawash, qui culmme ä

une altitude de plus de 160 m, dommait un carrefour d'an-

ciennes voies de communication, partant de la vallee du Nil
en direction du desert occidental, vers le Ouadi Natrun et

le Fayoum Or, ce secteur de constructions offre, au nordest

de la pyramide, un panorama unique, avec une vision
circulaire ä partir du plateau de Glza, au sud-ouest, jusqu'a
l'arnvee du Ouadi Qaren, au nord-ouest D'autre part, ll est

connu que la chaussee d'acces septentnonale a facilite, jus-
qu'au XlXe siecle, l'exploitation du complexe funeraire

comme carnere de granite et de calcaire Compte tenu de

ces observations, la construction quadrangulaire edifiee au
nord-est de la pyramide pourrait rappeler les castella

romains et, plus particulierement, les bätisses du desert

onental Des etudes recentes ont montre que ces fortms, de

dimensions et de plans varies, ne sont pas systematique-
ment dotes de tours internes ou externes, que leur

construction, souvent realisee en pierre, pouvait egalement
mclure des structures internes en bnques crues, pour des

casernements d'environ 5,00 x 4,00 m 3 Une telle
construction ä Abu Rawash ne saurait, actuellement, etre com-
pletement ecartee, d'autant que la destination de ces fortins
visait precisement ä permettre le trafic commercial et a

assurer la secunte autour des exploitations de mmes et car-
rieres du desert onental

SECTEUR SEPTENTRIONAL DE LA PYRAMIDE

Dans la perspective dune localisation du temple funeraire

devant la face nord de la pyramide, une premiere travee de

deblais anciens accumules sur cette aire a ete evacuee ä l'ai-
de dun bulldozer Ce terrassement a ete suivi de deux son-

dages. Le premier, pratique environ 20 m ä l'ouest de la

porte monumentale, a permis de degager les fondations de

l'enceinte Interieure qui, en longeant la face nord de la

pyramide, viennent rejomdre les vestiges de cette meme
muraille, mise au jour Fan dernier, devant le depart de la

descendene de la pyramide Un deuxieme degagement,
effectue au nord-est de la porte precitee, a revele, dans un
relief accidente, une aire de travail parsemee de foyers et

encombree de rejets de ceramiques4 (fig 2)

TRAVAUX DE SURFACE EXECUTES SUR LA BASE DE
LA PYRAMIDE. ANGLE NORD-OUEST

Entrepns en 1995, le degagement complet de Tangle nord-
ouest de la pyramide est desormais acheve A Tmstar de

Tangle nord-est, les assises de base sont horizontales et

conservent Tempreinte, dans le substrat calcaire, des blocs
de parement en granite Au fur et ä mesure de Teloigne-
ment de Tangle, le processus de deversement s'accentue
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pour retrouver la pente indiquee. En peripherie des lignes
d'aretes nord et sud, de nombreuses traces de mise en place
de blocs ont ete relevees. On mentionnera ici une serie de

trous circulaires, fores ä l'exterieur de l'empattement de la

pyramide, qui ne sont pas sans rappeler les dispositifs d'ali-

gnement et de nivellement releves ä la pyramide de Cheops
et decrits par M. Lehner5.

Ces travaux de degagement sur les angles ont ainsi permis
de determiner avec une bonne precision la longueur de

l'arete ä la base de la face septentrionale de la pyramide.
Celle-ci est desormais fixee ä 106,20 m.

3.
Elevation de la paroi ouest et restitution de la descenderie
(Dessin: J. Bemal et E. Soutter, 1996)

A: emplacement de la lame de hache
B: traces des empreintes de blocs rapportes dans le
calcaire natif

TRAVAUX EXECUTES Ä L'INTERIEUR DE LA
PYRAMIDE

Parmi les travaux de securite ä effectuer, ll avait ete prevu
de proceder ä une inspection detaillee des parois de la
descenderie et du puits funeraire. Cette operation a ete reali-

see, cette annee, grace au concours de MM. C. Chardonnens

et M. Dandelot. Tous deux, alpinistes emerites, ont consa-

cre une semaine ä l'examen minutieux et ä l'assainissement

de ces aplombs rocheux.
4

Ci-contre, vue sur le degagement de la descenderie (1996)
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LA DESCENDERIE

Cette annee encore, la fouille de la descendene a mobilise
l'essentiel des forces disponibles Une fois son degagement
effectue jusqu'au niveau de son intersection avec le puits
funeraire, ll a ete constate que cet acces aux infrastructures
avait fait l'objet d une depose methodique Seules des parties

de l'encaissement et quelques blocs engraves dans les

parois laterales sont demeures in situ

Le profil de taille de cette descendene montre desormais un
passage d'environ 5,50 m de largeur, pour une longueur
totale d'environ 44,25 m Le profil en long de l'excavation

distingue pour sa part quatre segments de pentes differen-

ciees a partir de 1 entree le premier trongon, long d environ
12,35 m, accuse une pente moyenne de 6,88 %, le deuxie-

me, de 8,50 m, possede une pente de 42,94 %, et le troisie-

me, de 18,00 m, a sa pente fixee a 51,11 % Le demier
segment, enfin, de 5,40 m environ, est honzontal (fig 3-6)

A partir du profil de cette excavation, et nonobstant les

dommages anciens apportes a cet ouvrage, ll a ete observe

qu'un encaissement important, constitue de plusieurs
assises de blocs de calcaire fin, avait ete pose sur le sol brut,

pour rattraper les megalites de pentes et les irregularites de

terrain Les parois est et ouest de la descendene ont amsi

conserve les racines des blocs engages ou, parfois, les traces
de leurs empreintes (fig 3) Durant la fouille, de tres nom-
breux eclats de granite ont ete retires de la descendene,
toutefois, aucun mdice in situ ne permet actuellement de

supposer que le couloir definitif ait ete realise dans cette
röche

La hauteur de vide pour le passage d'un sarcophage
demeure egalement conjecturale Neanmoms, les blocs de

remplissage lateraux et une empremte de couverture
relevee a l'extremite mfeneure de la descendene, dans
1 elevation ouest (fig 6), suggerent une hauteur d'environ
1,35 m, a 1 exemple des pyramides de Snefrou, a Dahchour-
Nord et de Chephren, a Giza Pour l'heure, aucune trace
des chevrons de couverture n'a ete decelee dans les parois
de calcaire6

En revanche, plusieurs marques, empreintes et cavites rele-

vees dans ces profils devront encore faire l'objet d investigations,

a l'exemple du logement de section rectangulaire
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Vue sur la descenderie degagee, a la fin de la deuxieme campagne
(1996)

(0,30 x 0,25 m) present dans la parol occidentale, a la cote
160,00 m (fig 3) Ce pertuis, vraisemblablement destine a

un repere, situe environ 1,50 m au-dessus du sol d'usage,
mdiquait l'aplomb de l'extremite mendionale de l'excava-
tion Or, son eloignement honzontal par rapport a l'ongine
de la pente de la descenderie correspond au double de sa

hauteur, soit la valeur V2 de la tangente de 28°' Cette pente
correspond bien, eile aussi, a Celles des dispositifs constants

dans les pyramides de Snefrou a Meidoum et a

Dahchour-Nord, mesures a 27°56' Si, enfin, le niveau de
sol a ete correctement situe a son point mfeneur, l'entree de

la descenderie elle-meme devait se trouver a l'altitude du

parement, a une hauteur d'environ 8,30 m au-dessus du
sol ancien (fig 3)

Parmi les trouvailles significatives provenant de la descenderie,

on mentionnera tout d'abord la decouverte dun
fragment de bloc portant encore, inscrite en rouge, la date «an
1, 3e mois de per(et) [ ]» (fig 7) Or, si Ton se refere au
texte dun autre graffito, inscrit sur la couverture de la

barque funeraire de Cheops a Gtza, qui mentionne «l'annee

apres le lle recensement, Ier mois de peret, 24ejour »7, ll
apparait que la longueur du regne, fixee au minimum par
cette inscription a l'an 23, a sans doute laisse le temps a

Radjedef d'achever des travaux entrepns des son avene-
ment8

Une autre decouverte, sous la forme d'un depot de fonda-

tion, est apparue fortuitement dans le sol de l'excavation de

la descenderie La deuxieme section de la rampe, a l'instar
des autres trongons, avait effectivement conserve plusieurs
mortaises utihsees lors de la mise en place des assises de

blocs rapportes9 Or, l'une d'elles contenait, noyee dans

une couche de plätre, une lame de hache, en cuivre (altitude

157,10 m, fig 3)10 Apres un nettoyage mecanique de

surface, cet outil de charpentier s'est presente comme une
lame dont l'extremite emmanchee, droite (long 17 cm),
avait ses cötes arrondis pour dessiner un tranchant convexe

(haut 18 cm, larg 16 cm, poids 946,42 g, fig 8) Au centre,

pres de son bord droit, un trou circulaire (de 0,6 cm de

diametre) avait ete reserve avant le coulage, tandis que son
tranchant a ete martele pour obtenir une lame effilee

Aucune trace significative d'usage n'a ete relevee sur cette

hache, en revanche, quelques traces de bois mdiquaient
que cette lame avait ete mitialement pourvue d'un
manche11 Une telle trouvaille, a cet emplacement, pourrait
surprendre, elle se trouve toutefois liee a une composante
essentielle du monument, qui suffit a expliquer sa presence
a cet endroit De surcroit, des exemples paralleles, plus tar-

difs, souhgnent 1'importance qui etait pretee dans un edifice

aux points de passage et aux emplacements des modifications

de niveaux de circulation12
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Vue sur 1 extremite sud de la descenderie et son retour horizontal
en direction de sa jonction avec le puits funeraire (1996)

7

Bloc inscrit provenant de la descenderie (1995) La lame de hache apres restauration (1996)

äL
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9
L angle nord-est de la pyramide avec la dalle de couverture du depot de fondation in situ (1996)

L'altitude du depot (niveau 157,10 m) doit egalement etre

prise en compte et situee dans l'ensemble de la construction

de la pyramide A cet egard, ll n est pas indifferent de

mentionner que le niveau infeneur de la fondation deversee

sur l'arete septentnonale se situe au pied de la descendene,
a l'altitude d'environ 157,30 m (fig 3) De son cote, le

degagement de 1 angle nord-est de la pyramide avait revele

la presence d'une dalle rapportee (2,00 x 0,78 x 0,28 m),
hermetiquement jomtoyee au mortier de platre, a 1 extremi
te nord-est du tetraedre Son emplacement et 1 execution de

son scellement, dans le substrat calcaire designaient un
depot d'angle (fig 9) La depose de ce monolithe a effecti-

vement montre l'existence d'une fosse, soigneusement
taillee, qui avait conserve le souvenir du jet d'une poignee
de sable13 Or, 1 altitude du fond de cette cavite, mesuree a

157,60 m (soit environ 0,35 m au dessous du niveau du

substrat), est tres proche de 1 altitude de la trouvaille de la

descendene Elle invite done a penser que ces depots furent

effectues conjointement au moment du debut des opera¬

tions de construction La celebration du ntuel de fondation

pourrait ainsi s'etre deroulee avant la mise en place de la

premiere assise et avant l'excavation de la descendene elle-

meme

La presence, enfin, d une lame de hache dans ce depot n'est

pas sans rappeler un passage du Rituel archaique de fondation

etudie par Paul Barguet14 En effet, la consecration de

la construction passait notamment par un geste de protection

du roi qui invoquait l'efficacite des «deux creusets des

Ames de Bouto» et celle de «la hache des Arnes de

Nekhen», etc Selon P Barguet, ce matenel correspondait a

celui des depots de fondation L'enfouissement de ces

objets, aux limites de construction, etait cense assurer, par
prophylaxie, la sauvegarde du monument lui-meme15 La

modeste presence d une lame de hache dans la descendene

dAbu Rawash, tout en confirmant l'execution du rite
durant la IVe dynastie, constitue done aujourd hui le plus
ancien exemple connu de cette pratique
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LE PUITS FUNERAIRE

A l'exemple de la descendene, le puits funeraire fut proba-
blement bloque en plusieurs etapes, comme le suggere
l'alternance des couches de terre et de blocs enrobes qui
comblaient cette vaste fosse L'emploi d'un puissant outil
de levage a permis le retrait de gros blocs de calcaire, dont

certains depassaient les onze tonnes Le degagement de ces

nappes de pierres laisse par ailleurs soupgonner un rem-
plissage du puits, constitue de diverses categories de blocs

les uns, equarns, paraissent peu elotgnes de leur position
initiale, d'autres, au contraire, semblent avoir ete precipites
dans le puits pour le combler Parmi les blocs du premier
groupe, trois monolithes, places cote ä cote le long de la

parol ouest, confirment cette impression De surcroit, le

bloc d'angle conserve trois mentions dune inscription
cursive, tracee en rouge, et portant la designation dune

w'bt

«Atelier d'artisans» (w'bt Zkr) ou «officine d'embaume-
ment» (w'bt nt wt), le terme de ouabet, selon E Brovarski16,

n'aurait pas encore pns le sens de «tombeau» ä l'Ancien
Empire. Si, toutefois, cette nouvelle mention se trouvait
effectivement liee au caveau royal, l'archeologte nous offn-
rait ici une attestation originale, dont l'acception ancienne
menterait reexamen

Notes:

Cf M Valloggia, Genava, n s 43, 1995, pp 65-72 La

mission permanente, patronnee par le Fonds national suisse
de la Recherche scientifique, est composee de Mme S Mar-
chand, MM M Baud, J Bemal, H el-Chahat, C Higy,
A Lecler, F Rossi et du signataire, chef de mission
In L'Architettura delle Piramidi Menfite, Parte V, Rapallo,
1966, Tv 2

Cf M Redde, J -C Golvin, Karthago 21, 1987, pp 5-64 et
R Zitterkopf, S Sidebotham JEA 75, 1989, pp 155-189
Une quantite importante de formes nouvelles sera desormais

jointe ä notre corpus des vases miniatures, une etude de
S Marchand et M Baud, ä paraltre, viendra completer 1'in-

ventaire publie par M Barta, GM 149, 1995, pp 15-24
Cf The Pyramid Tomb of Hetep-heres and the Satellite Pyramid
ojKhufu, Mainz am Rhein, 1985, pp 54-58
Cf la coupe de la descenderie de la pyramide de Cheops,
telle qu'elle est proposee par D Arnold, Building in Egypt
Pharaomc Stone Masonry, Oxford, 1991, p 182, fig 4 113
Cf A M Abubakr, A Y Mustafa, The Funerary Boat of Khufu,
BABA 12, 1971, p 11, fig 6

8 Autrefois, la duree de ce regne etait habituellement fixee ä

huit ans, selon la tradition ramesside, rapportee par le

Papyrus royal de Turin (cf A H Gardiner, The Royal Canon

of Turin, Oxford, 1959, pi 2, col 111,11) L'indication de
Pan 23 invite, aujourd'hui, ä reconsiderer la tradition mane-
thonienne avec le rapprochement Radjedef/Ratoises
(H Ranke, JAOS 70, 1950, p 68 et n 28) et les vingt-cinq
annees de son regne (W C Waddell, Manetho, London,
1940, pp 46-47)

9 Sur ce procede de pose, cf D Arnold, op cit p 116 et
fig 4 9

10 L'usage du plätre, comme lubrifiant pour la mise en place
definitive d'un bloc, est egalement connu Cf J -C Golvin,
J -C Goyon, Les bätisseurs de Karnak, Pans, 1987, p 110

11 Sur le materiel repertorie pour cette epoque, cf E Kuhnert-
Eggebrecht, Die Axt als Waffe und Werkzeug im alten Ägypten,

MAS 15, 1969, pp 17-20 et W V Davies, Tools and

Weapons I Axes, CEABM 7, 1987, pp 28-29, nos 6-10
12 Cf B Letellier, LA 2, 1977, col 907
13 Ibid col 908 Un cas similaire, decouvert sur la face est

de la pyramide de Cheops, a ete, autrefois, Signale par
G Goyon, in BIFAO 67, 1969, pp 83-86

14 In RdE 9, 1952, pp 1-22 Cf egalement J Weinstein,
Foundation Deposits in Ancient Egypt, Ann Arbor, 1984,
PP 1-2

15 Ibid p 15etn 3, un exemplaire plus recent, mscrit au nom
de Thoutmosis III, a ete publie par P Vernus, in DiscEg 1,

1985, pp 60-63
16 In Or 46, 1977, pp 114-115

Abreviations:

BABA Beitrage zur ägyptischen Bauforschung und Altertumskunde

(Le Caire)
BIFAO Bulletin de l'Institut Fran^ais d'Archeologie Orientale
(Le Caire)
CEABM Catalogue of Egyptian Antiquities in the British
Museum (Londres)
DiscEg Discussions in Egyptology (Oxford)
GM Gottinger Miszellen (Gottingen)
JAOS Journal of the American Oriental Society (New Haven)
JEA Journal of Egyptian Archaeology (Londres)
Karthago Karthago Revue d'archeologie africaine (Paris)
LA Lexikon der Ägyptologie (Wiesbaden)
MAS Münchner Agyptologische Studien (Berlin)
Or Orientalia (Rome)
RdE Revue d'Egyptologie (Paris)
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Photo A Lecler fig 2, 7, 8
Photo M Valloggia fig 4-6, 9
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